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et la culture u'ele exige so~t unerielhcsse irmaloulable po cole C'estce qonpeu re , contrée
les'a-sùe e t1impEntée. ra plnertile"et'la plus --l4 s égr de_ -bra ee fubriquo surgup grande échella
producti'e des jaitiós de laFrance" est la réêia du Nord êMais;lora mêmequeda bettera.ve ne servirait-pas à la fa-
doât, übgrhndc étenduo du sbl est livrée à- la-ýulturê de l bricatiouIf soresee seraitL encoreienv prcieuse dans
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n~ ~r ~de ~écelle' I1iidre 'de la bett eve"'«t n febri' possède.:Sonproduit est.moins.abondant que.celui-du navet;
cation d6 lke 1'e'cettplt. t a mais en revanche,. iIk est;plua: nourrissat.etLplus assuré, cr

Le Canada na pas d'expérience bien concluante à ce su elle .ru- isteplus failement ar *insects atsantres ennemie
jet ; fait'présdmer qu'il n'est pas inférieur dont le navet:souffre:sous .nos, climats. ;S% culture est plu
fur deux contée citées précédenmment. S6iiclimat, quoi- fucile moins 'ooûteuse)que celle -de la carottenet:son rende

iue"eulpis que eu & N a France, ment plus-richelet plus abondant.,,,,rpi:1 igouriui u 'enfui Nord 'd
ne let as "pi u ' qu'e- ééb d'ne'grande.þartiehdeTAIle: En outre elle est d'une conservation facile et petêtre rr-

iag9c ;d'ailleui le's èsgi -déjventrepis' nun' à-neit la servée pour lanourriture de bestiauz vers la fin deivi

certitude rju'o la s•ieën"de lavégétation evt assez longtie et nementjutementia-1'époque où -<eux-or fufagués par un
EsBez favorable dâuq l plupart'de'nos régibrs anricoles pour- ahmentation continue de foirrages sees, a le plus grand be

rrietne à'lui t rave une'croiance rapide e ub éve-': soin-d'nlimentsfraisstjuiteuxr' ac ' :- , .
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. C el"pe touner au' premier''abord, suot lo'- tière'e leaugmente leurilait'en quantté enAqualiték Ec

qu'on considère&l 'différene de matière sucrée contenue t :l'oquedes velages. a 'aupériorité estr inontestable
Lans les matières premières. Ainsi l'analyse fait connaître continer


